AU  NOM  DU  COMITÉ  D’INSTRUCTION  PUBLIQUE, 

Par  Emmanuel  PASTORET,  Député  du  Département 
de  Paris, 

Le  i6  Jum  4 de  la  Liberté. 


Messieurs, 

Le  1 1 mars,  vous  avez  renvoyé  au  comité  dlnftrùi^îon 
publique  une  pétition  & un  plan  de  Pierre-François  Palloy , 
archiiede-entrepreneur,  pour  l’exécution  d’un  monument 
confacré  à la  Liberté  fur  le  terrein  de  la  Baftille.  ^ 
DomaincÂ  nationaux.  S.  A 
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Le  zèle  ôc  le  patriotifme  de  ce  citoyen  font  connus  : il 
partagea  la  gloire  de  renverfer  cette  forlerelTe  redoutable, 
où  le  defpotifme  enchaîna  fi  fou\rent  les  amis  courageux 
* de  la  philofophie  & de  la  liberté.  Chargé  de  démolir  la 
Baftille,  il  seft  fervi  de  fes  débris  mêmes  pour  en  per- 
pétuer leffroi  dans  tous  les  départemens  de  Tempire.  Il 
a purifié,  d ailleurs,  t^us  les  élémens  qui  la  compofoient, 
en  faifaiit  de  fes  chaînes  des  médailles  civiques  , en  gra- 
vant fur  fes  pierres  Fimage  des  bienfaiteurs  de  la  patrie. 
Aiijoura  hui  5 il  vous  propofe  de  purifier  le  ' terrein  même 
qui  la  porta,  en  y formant  une  place  qui  sappelleroit 
Place  de  la  Liberté^  & au  milieu  de  laquelle  seleveroit 
une  colonne  fimple  & majeftueufe.  La  première  pierre 
en  feroît  pofée  , le  14  juillet,  par  une  députation  de 
FAifemblée  Nationale. 

Le  plan  de  la  colonne  , de  la  place , des  rues  nou- 
velles qui  y aboutiroient , a été  mis  fous  vos  yeux  par 
M.  Palloy.  Il  pourroit  être  chargé  des  préparatifs  né- 
cefiaires  pour  pofer  la  première  pierre  le  14  juillet  pro- 
chain, mais  votre  comité  ne  croit  devoir  fe  livrer  à 
aucun  détail  fur  la  conftrudîon  en  elle-même.  Ce  fera 
au  Pouvoir  exécutif  à combiner  les  différens  plans , & à 
les  comparer  avec  ceux  qui  ont  été  préfentés  ou  qui 
pourroient  Fêtre.  Le  concours  nous  a paru  le  moyen  le 
plus  naturel  d exciter  les  talens,  & de  choifir  entre  eux. 
Nous  avons  penfé  qui!  ne  devoit  pas  être  borné  aux  ar- 
tiftes  de  Paris  *,  tous  ceux  de  Pempire  ont  un  droit  égal 
à confacrer  leur  génie  à ce  monument  triomphal  de  la 
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liberté.  La  France  entière  Fa  conquife,  cette  liberté:  les 
citoyens  de  la  France  entière  feront  admis  à en  éternifer 
la  mémoire.  ' ' ■ ' 

Vous  nous  avez  encore  chargés  de  vous  préfenter  le 
moyen  de  donner  à M.  Palloy  un  témoignage  ( ce  font 
les  propes  termes  de  votre  décret  ) un  témoignage  de  la 
reconoiffance  nationale.  Une  conceflion  dans  le  terrein 
de  la  Baftiile  eft  la  récorapenfe  la  plus  fmple  & la  plus 
honorable.  L’étendue  en  fera  déterminée  quand  la  valeur 
le  fera  elle-même;  & vos  comités  réunis  dmftrudion 
publique  & des  domaines , vous  en  propoferont  la  fixa- 
tion, dès  qu’ils  auront  reçu  du  miniftre  de  Fintérieur  les 
éclaircÜTemens  néceffaires. 

Alors  auffi.  Meilleurs,  vous  prononcerez  fur  la  vente 
ou  l’emploi  du  vafte  emplacement  qui  formoit  Fenceîntc 
de  la  Baftiile,  ou  qui  Fenvironnoit.  Il  produira  cinq  à 
fix  millions,  fi  nous  en  croyons  M.  Palloy;  &,  félon  lui 
encore , 500,000  liv.  peuvent  fuffire  pour  lui  donner 
une  deftination  nouvelle.  M.  Palloy  ajoute  même  que 
plufieurs  citoyens  offrent  d’y  concourir,  comme  ils  ont 
déjà,  il  y a trois  ans,  concouru  par  leurs  efforts  civiques^ 
à détruire  le  féjour  de  Fefclavage  ; mais , d ici  a ce  mo- 
ment, vous  penferez  fans  doute  qu’il  eft  indifpenfable 
de  faire  démolir  jufqu’en  leurs  foademens  ces  tours , 
monumens  honteux  de  fervitude  & de  vengeance.  îi  ne 
faut  pas  qu’un  feul  de  fes  débris,  dans  fa  forme  an- 
tique , puiffe  encore  épouvanter  les  regards  ^ la  penfée  ^ 
des  citoyens  timides , ni  flatter , dans  les  ennemis  de  ia 

/ A 1 


4 

xaîfon  ^ de -la  luftice^  une  cfpérance  Jnutiîe  5t  cri- 
nilneîle. 

Voici  le  projet  de  décret  que  je  fuis  chargé  de  vous 
préfenter. 

DÉCRET  D’ URGENCE. 

L’AfTemblée  Nationale  ^ après  avoir  entendu  le  rap- 
port de  fon  comité  dlnftmdion  publique  fur  la  pétition 
préfentée  le  ii  mars  dernier  par  . le  patriote  Palloy,  ar- 
chitede  - entrepreneur , pour  Féredion  d’un  monument 
confacré  à la  liberié,  & fur  la  manière  de  donner  a ce 
citoyen  un  témoignage  de  la  reconnoiflance  nationale  ^ 
confidérant  que  Fépoque  du  14  juillet  eft  très-prochaine, 
décrète  qu’il  y a urgence. 

DÉCRET  DÉFINITIF. 

L’AlTemblée  Nationale,  après  avoir  déclaré  l’urgence, 
décrète  ce  qui  fuît-, 

Article  premier. 

Il  fera  formé  fur  l’ancien  terrein  de  la  Ballille  une 
place  qui  portera  le  nom  de  Flact  de  la  Liberté, 

IL 

Il  fera  élevé  au  milieu  de  cette  place  une  colonne  fur- 
montée  d’une  ftatue  de  la  liberté.  / 
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La  première  pierre  des  fondations  fera  pofée^  le  14 
juillet  prochain,  par  une  députation  de  rAffemblée  Na- 
tionale, dans  le  lieu  fur  lequel  la  colonne  fera  élevée. 
Le  Pouvoir  exécutif  donnera  à cet  égard  les  otdres  né- 

ceflàires, 

I V. 

Les  plans,  deflîns  & devis  de  Pierre-François  Palloy^ 
font  renvoyés  au  Pouvoir  exécutif,  pour  les  examiner, 
les  comparer  avec  tous  ceux  qui  ont  été  préfentés  ou 
qui  pourroient  l’être , & en  rendre  compte  enfuite  à 

TAlfemblée  Nationale. 

V. 

Il  fera  ouvert  à cet  effet,  pendant  quatre  mois,  un 
concours  auquel  feront  invités  les  artiftes  de  tous  les 
départemens  de  Fempire, 

V L 

L’Affemblée  ' Nationale  voulant  , conformément  I fon 
decret  du  1 1 mars  dernier,  donner  à Pierre-François 
Palloy  un  témoignage  de  la  reconnoiffance  publique, 
lui  accorde  une  portion  du  terrein  qui  formoit  Fempla-' 
cernent  de  la  Baftille  j cette  portion  fera  déterminée  par 
un  decret  particulier,  fur  le  rapport  des  comités  réunis 
des  domaines  ôc  d’inftruétion  publique. 
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VII. 

L Affeinbîee  Nationale  fe  xeferve  de  flatuer  fur  la 
vente  ou  iempîoi  de  tout  le  relie  du  terrein  ^ d après 
les  plans  qui  lui  feront  préfentés  pour  la  formation  de 
la  place.  \ 

VIII. 

La  démolition  des  tours  de  la  Baftilie  fera  incelîam- 
ment  achevée. 


A 


A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


